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(INT. D'UNE MAISON - NUIT)

Un match de football passe à la télé.

Speaker: Nous y voilà. 3e et 5. Williams se laisse dépasser pour faire une passe...

Une fille est devant son ordinateur, elle parle avec son amie sur une messagerie instantanée.

LA FILLE: Eh papa. Fiona veut savoir si je peux venir chez elle et travailler un peu. 

Son père est scotché sur la télévision.

LE PERE: Demain soir peut-être, ok ma grande?

La fille retourne à son ordinateur. Le reste de la famille - son père, sa mère, et son frère sont devant le match.

Une silhouette noire passe, derrière le canapé. Le fils remarque quelque chose, mais il ne voit rien derrière lui.

LE PERE: Tu sais bien qu'elle est toujours en train de voyage. Enfin, elle est où là, en Europe?

LA MERE: Ouais, mais d'habitude elle appelle.


Soudain, la courant est coupé dans toute la maison.

LE PERE: Oh, viens- ce n'est rien. J'y vais. (Il se lève du canapé). C'est probablement juste le disjoncteur ou qu...

On entend un bruit de chute. Des silhouettes vagues capturent la famille.

LA MERE: Oh!

LE FILS: Eh!

L'électricité revient, mais la pièce est vide. Une photo encadrée de Rachel Gibson se trouve sur la cheminée.


(INT. INSTALLATION SECURISEE- JOUR)

La famille Gibson attend dans une petite pièce vide, à part une table et quelques chaises - le genre de pièce servant aux interrogatoires. Le père arpente la pièce. Rachel Gibson observe sa famille à travers une glace sans teint. Sydney est à côté d'elle.

RACHEL: (la voie tremblante) Que savent-ils?

SYDNEY: Pas grand chose... que c'est une installation gouvernementale, qu'ils sont ici pour leur propre protection.


RACHEL: J'ai gâché leur vie.

SYDNEY: Ce n'est pas vrai.

RACHEL: Ils ne peuvent retourner à la maison. Ils ne peuvent retourner au travail. Ils ne peuvent même pas dire au revoir à leurs amis.

SYDNEY: Parce que ce n'est pas sûr. Tu le sais. Leurs téléphones étaient sur écoute. Il y avait du matériel de surveillance. Le programme de protection des témoins est le meilleur moyen de garantir leur sécurité.

RACHEL: Ils ont dit que je ne pourrai même pas les appeler. Comment je vais supporter ça toute seule?

SYDNEY: Tu le feras, parce que tu n'as pas le choix... parce que tu veux que les gens que tu aimes soient en sécurité.

Rachel regarde Sydney.

SYDNEY: Je sais que certains pensent que je suis folle de continuer de travailler, mais je ne peux pas rentrer à la maison et rester là, et n'être qu'une femme enceinte. Alors que les hommes qui ont tué Vaughn sont toujours en liberté. C'est mon devoir de les arrêter... pour que ce bébé soit en sécurité... pour que tu puisses être avec ta famille.

Rachel incline la tête.

RACHEL: (elle sourit et pleure) On est une famille bizarre. En fait on s'aime les uns les autres. (Sniff)

SYDNEY: Alors va les voir et montre leur que tu vas bien. C'est tout ce qui leur importe.

Rachel, les yeux pleins de larmes, regarde Sydney et approuve.

RACHEL: Ok.

La mère entend la porte s'ouvrir et regarde dans sa direction.

MOTHER: Oh mon dieu Rachel!

La mère de Rachel se jette sur Rachel et l'enlace.

RACHEL: Je voulais appeler. Mais je - je ne pouvais pas.

LE PERE: On avait peur que quelque chose te soit arrivé.

RACHEL: En effet c'est le cas, et c'est pourquoi vous êtes là. Oh, par où commencer? (Murmure) Ok...


Sydney observe la réunion de famille à travers la vitre sans tain.

(EXT. JETEE – JOUR)

Sloane et Dean marchent sur une jetée.

SLOANE: La famille de Rachel Gibson à été mise sous le programme de protection des témoins.

DEAN: On savait que cela arriverait.

SLOANE: Je ne toucherais pas à Rachel ou n'importe qui d'autre de l'APO. Ca ne faisait pas parti de notre accord.

DEAN: Je décide de ce qu'est notre accord. C'est moi qui vous ai sorti de prison, et je peux aisément vous y renvoyer.

SLOANE: (s'arrête de marcher) Entendez moi bien. Je ne leur ferais jamais du mal.

DEAN: Je ne vous demande pas de leur en faire - pas encore du moins. Mais nous savons tous deux que vous ferez tout ce qu'il est nécessaire pour sauver votre fille. S'il faut s'occuper de quelques personnes pour cela, et bien, ainsi soit-il.

SLOANE: Avons nous finis? 

DEAN: Presque. Connaissez vous János Vak, le fabriquant d'armes ? 


SLOANE: Non.

DEAN: On lui court après depuis quelques temps. Il a disparu. Je veux que vous utilisiez les ressources de l'APO pour le trouver. 

Dean donne à Sloane une clé USB. 


DEAN: Que feraient vos collègues s'ils savaient que nous nous parlons... que vous les trahissez chaque jour?


SLOANE: (regarde Dean dans les yeux) La même chose que j'espères vous faire un jour. 

DEAN: Appelez moi quand vous aurez trouvé Vak. (Il se retourne et s'en va) 

(INT. APO – JOUR)

Sloane tient la clé USB pendant un moment et la retourne avant de la brancher sur son ordinateur portable. Il ouvre le contenu de la clé et s'arrête pendant un moment. Il regarde les employés de l'APO travailler, et finalement s'arrête sur Sydney enceinte, qui s'est arrêtée pour parler avec Marshall. L'ordinateur de Sloane montre le passeport hongrois de János Vak.

Plan suivant: Jack dirige une réunion avec Sloane, Sydney et Marshall. 

JACK: Maintenant qu'Arvin est revenu en tant que Directeur Assistant, je lui ai demandé de lire le débriefing de Rachel Gibson. Je pense que sa... perspicacité unique nous sera extrêmement utile pour connaître mieux l'organisation "The Shed". 


SLOANE: Merci Jack. C'est une organisation extrêmement isolée. De tous les noms cités dans le rapport, j'en ai reconnu un immédiatement - un fabriquant d'armes du nom de János Vak. 


Sloane met le dossier Vak à l'écran. 

SLOANE: M. Vak est hongrois. Pendant ces 10 dernières années, il s'est spécialisé dans la création de logiciels de ciblage. Son obsession du moment - il l'appelle "la technologie du lasso". 

SYDNEY: Le DOD s'en inquiète. C’est un programme qui permettrait d'intercepter et de rediriger un missile lancé. 


MARSHALL: Tout juste. En fait, un missile lancé sur une cible militaire pourrait être intercepter, par exemple au Moyen-Orient, et ensuite rédiger sur... la Suisse, vous voyez? Enfin, ensuite la Suisse appelle et :" Eh on est neutre, vous vous souvenez?" (Il rit) 

JACK: Merci, Marshall. Je pense que... nous avons compris.

MARSHALL: Ok. C'était juste... hypothétique. 

SLOANE: D'après le rapport de Mlle Gibson, Gordon Dean essaie depuis 6 mois de trouver Vak. 

JACK: Arvin a suggéré, et je suis d'accord avec lui, que si nous pouvions trouver Vak les premiers, nous pourrions alors l'utiliser comme un appât pour arrêter Gordon Dean. 


SLOANE: Dans le passé, il s'associait souvent avec un casseur de bras algérien. (Met à l'écran un dossier sur Zigza Zidane) Manifestement, ils se sont rencontrés il y a quelques mois. Depuis, personne n'a entendu parler de Vak. 

JACK: Le milieu algérien est particulièrement dur à infiltrer. 

SYDNEY: Je pense connaître quelqu'un qui pourrait le faire. 

JACK: Renée Rienne.

SYDNEY: Ouais.

JACK: Prend contact avec elle. Vois si elle peut trouver une piste sur János Vak. 


Sydney ferme le dossier et se lève. Elle va à son bureau et y pose le dossier. Sloane s'approche d'elle. 

SLOANE: Sydney, je n'ai pas eu l'occasion de te remercier pour la lettre de recommandation que tu as écrit au tribunal. Je sais que ça a aidé les juges à me libérer. 

SYDNEY: Il n'y a pas de quoi. 

SLOANE: Ecoute, je dois t'avouer quelque chose, et j'espère que tu ne me jugera pas trop durement. (Il fait une pause) Je vais tous les jours à l'hôpital voir Nadia. Je m'arrête à son étage, je parle aux docteurs. Cependant je ne peux pas entrer dans sa chambre. Je ne peux supporter de la voir branchée à toutes ces machines en sachant que c'est ma faute. 

SYDNEY: Je sais que vous ferez tout ce qui est en votre pouvoir pour trouver un remède pour Nadia. 

SLOANE: Oui, je le ferai. Je ferais tout ce qui sera nécessaire pour sauver ma fille. 

< Générique>

MARSEILLE, FRANCE 

(INT. D'UN BATIMENT – NUIT)

Zigza Zidane et deux hommes jouent au Mah-jong. On entend le bruit d'une moto s'approcher; les hommes s'inquiètent. Avant qu'ils ne puissent réagir, une moto traverse la porte. Le motard laisse glisser la moto et l'envoie dans la table, assommant un des hommes et dispersant les deux autres. Le 2e homme sort un pistolet, mais le motard sort rapidement un couteau et le lance, transperçant la main de l'homme qui lâche son arme. Le motard marche vers l'homme, enlève son casque et le balance sur la tête du type, ce qui l'assomme. Le motard est Renée Rienne. Zidane essaie de s'enfuir, mais Renée lui lance un couteau qui se plante dans son genou. Zidane s'effondre, grimaçant de douleur. Renée avance vers Zidane, lui monte sur le dos, et lui entoure le cou d'un câble en le serrant avant de l'interroger.

RENÉE: Bonsoir, monsieur. Je cherche un fabriquant d'arme, János Vak.

(INT. SALLE D'ENTRAINEMENT, APO – JOUR)

Rachel s'entraîne sur un punching-ball. Après un dernier coup de coude dans le sac, elle s'arrête et se frotte les yeux, épuisée. La porte s'ouvre. 

TOM: Désolé. (Se retourne pour sortir de la pièce)

RACHEL: Non, heu, tu peux utiliser le sac, j'ai fini. 

TOM: Non, je n'aime pas vraiment m'entraîner à coté d'autres personnes. 

RACHEL: Eh… Je pourrais boxer avec quelqu'un. 

TOM: Je ne boxe pas vraiment. .

RACHEL: Moi non plus - c'est pourquoi tu pourrais m'aider. Je ne veux pas me faire battre sur le terrain. Qu'est-ce que t'en dis? 

Tom à l'air d'hésiter. Plan suivant: Rachel et Tom sont en position de combat, les poings levés.

RACHEL: Combien de fois tu t'es battu? 

TOM: Je ne sais pas. Assez. 

Rachel sautille, essaye de décider quel mouvement faire. 

RACHEL: T'as gagné? 


Rachel balance une succession de 3 coups de poing que Tom bloque. 

TOM: Bien sûr... la plupart. Pourquoi, qu'est-ce que t'as entendu? 

RACHEL: Rien. Je ne me suis jamais retrouvé au milieu de vraies bagarres. Je veux en quelque sorte savoir quoi faire. 

Sur ce, Rachel essaie de donner un coup de pied à Tom, mais il le bloque. Elle se tourne et essaie de donner un coup retourné, mais il évite facilement sa tentative maladroite en l'envoyant valser sur le tatami. Il lui tend la main et l'aide à se relever. 

TOM: Pas ça. Ne tente jamais ce truc de kung-fu pourri. Tu te feras tuer. 

RACHEL: Ok, bien. Que devrais-je faire? 

TOM: Ok. Pour de vrai? (Il fait une pause) Je donne des coups vaches. 

RACHEL: Vache?

TOM: Vise les yeux, la gorge, les couilles.

RACHEL: Les couilles?

TOM: Inflige autant de dégâts, autant de peine, qu'il est humainement possible de le faire.

RACHEL: Je ne sais pas si je pourrais. 

TOM: Alors tu ne devrais pas être ici. J'suis sérieux! Ecoute, tout le monde s'occupe de toi. S’ils ne peuvent compter sur toi... remballe tous tes trucs! Rentre chez Papa et - 

Rachel donne un coup de poing à Tom, qui est étourdis par le coup, puis frotte lentement sa mâchoire. Rachel se tient les poings levés - tremblante mais déterminée et prête. 

TOM: (étouffe un rire) C'était mieux. Je veux en voir plus. 

Le téléphone de Tom sonne.

TOM: (il répond) Tom Grace. Compris. (Ferme son téléphone) Briefing à 15h.

Tom se retourne et part. Rachel le suit. 

(INT. SALLE DE REUNION – JOUR)

SYDNEY: Renée à trouver le casseur de bras algérien. La technologie lasso n'est plus une rumeur. János Vak a créé un programme pour intercepter et rediriger les missiles. D'après l'Algérien, Vak a rencontré il y a 3 mois un officiel chinois qui a acheté l'arme. 

SLOANE: Est-ce qu'on sait où est Vak? 

SYDNEY: Personne ne l'a vu depuis la rencontre. Il a simplement disparu de la surface du globe. 

JACK: C'est pourquoi on va poursuivre l'officiel chinois. C'est le général Li Yum Sung, et il  est affecté au consulat chinois de Bombay. Le général se marrie avec une Indienne le mois prochain. Le consulat lui organise une fête de fiançailles. 


DIXON: J'ai parlé à notre contact aux services secrets indiens. Il m'a di que le général garde une copie codée de ses contacts et des ses plans dans une pièce sécurisée. Ils devraient nous conduire à Vak. 

JACK: Sydney, tu vas t'introduire dans la pièce et voler les données. Les agents Dixon et Grace iront en soutien. Marshall et Mlle Gibson s’occupent de la partie technique. Bonne chance. 

BOMBAY

(EXT. DU CONSULAT CHINOIS – NUIT )

Une foule de personnes est là pour les fiançailles, dans les jardins du consulat chinois. Tom arrive avec Sydney à son bras, habillée d'un sari vert. Ils s'avancent dans la foule. Dixon est déjà à la fête, il parle avec des invités. Quand il voir Tom et Sydney, il s'excuse et va à leur rencontre. 

DIXON: Le Général est toujours en haut. 

TOM: Il ne sait pas que c'est dur de s'introduire dans la pièce s'il est assis précisément dedans? 

Sydney regarde la fiancée du général,  qui à l'air angoissée. 

SYDNEY: Je ne pense pas qu'il va descendre ce soir. Vous voyez cette femme là? C'est la fiancée du général. 

La fiancée lève la tête et regarde en direction du bureau du général. Une amie la réconforte. 


SYDNEY: Elle à l'air assez malheureuse. Je crois que le général réfléchit. (Parle à son oreillette) Eh, Marshall? 

MARSHALL: A vous, Phoenix.

SYDNEY: Qu'est-ce qu'il se passe là haut? 


MARSHALL: Uno momento, por favor. 

Marshall s'introduit dans le système de surveillance. 


MARHSALL: Heu… ok. Apparemment tout est calme. Un seul soldat devant la porte du général, finement habillé. 

SYDNEY: Nous devons nous y prendre autrement. (À Dixon) Tu te souviens de ce prince à Bahreïn? 

DIXON: Le type avec son harem...? 

SYDNEY: Essayons ça. 

TOM: De quoi parlez vous?

SYDNEY: (ignorant Tom) J'ai besoin de ta montre.

TOM: Pas de problème, je ne suis pas vraiment là. 

Dixon enlève sa montre et la donne à Sydney. 

DIXON: (à Tom) Tu n'as qu'à suivre mes instructions. 

Dixon s'approche de la fiancée du général. 

DIXON: (avec un accent) Je suis désolé, mais je ne peux te permettre de te marier avec l'autre homme. 

La fiancée à toujours l'air triste, mais est clairement troublée. 

DIXON: Tu m'appartiens. Il est temps de dire la vérité à tous. Notre amour ne peut être nié. 

La fiancée regarde ses amies, incrédule.  

AMIE: Qui est ce fou? 


FIANCÉE: Je n'en ai aucune idée.

Dixon s'agenouille et prend la main de la fiancée. 

AMIE: Ay, yi yi!

DIXON: Epouse moi, Naomika. Partageons notre amour avec chacun! 

FIANCÉE: Laissez moi!

DIXON: Je sais que tu m'aimes! 

FIANCÉE: Eh!

Tom accourt pour calmer la situation. 

TOM: Heu, la dame t’a dit de la laisser. 

DIXON: Mais -

TOM: Laisse la! (Fait signe à un garde) Eh! 

DIXON: Nous sommes destinés l'un à l'autre, Naomika. 

Le garde quitte son poste pour aider Tom, ce qui permet à Sydney de monter par les escaliers dans le consulat. Tom et le garde essayent d'éloigner Dixon.

DIXON: Dis leur!

Dixon embrasse la main de la fiancée plusieurs fois malgré ses protestations, avant d'être éloigné de force.

DIXON: Notre amour est interdit! 

(INT. CONSULAT CHINOIS – NUIT)

Sydney traverse les couloirs du consulat et arrive finalement au bureau du général. Elle s'approche du garde. 

SYDNEY: (en mandarin) Je dois voir le général.

GUARD: Il ne veut pas être dérangé.

SYDNEY: Il voudra me voir.

Sydney met sa main sur son ventre. 

SYDNEY: Vous savez quoi? Laissez tomber. Je vais aller parler à sa fiancée. Je suis sûre qu'elle sera ravie de me rencontrer. 

GUARD: Attendez.

Marshall et Rachel observe la scène sur les caméras de surveillance.

RACHEL: (impressionnée) Elle a tout improvisé. 

MARSHALL: Ouais, qui aurait pensé qu'on pouvait utiliser sa grossesse pour se faire passer pour quelqu'un d'autre? 

RACHEL: … et en Chinois. 

MARSHALL: Tu sais, moi aussi je me suis plusieurs fois transformé en quelqu'un d'autre pour sauver mes fesses. Tu sais ce qu’est une cuillechette (mélange de fourchette et cuillère « spork en VO ») ?


RACHEL: Ils la laissent entrer. 


Le garde ouvre la porte pour laisser entrer Sydney dans le bureau du général. Le garde sort de la pièce et ferme la porte. Le général regarde Sydney d'un air fatigué. 

GENERAL: C'est elle qui vous envoie? 

SYDNEY: Beaucoup de vos amis s'inquiètent. 

GENERAL: J'ai juste besoin de plus de temps. J'ai juste... besoin de plus de temps. 

SYDNEY: Tout va bien. Il est encore tôt. 

Sydney cible le général avec la montre de Dixon et appuie sur un bouton. Une flèche tranquillisante se plante dans le cou du général, ce qui l’endort. Sydney décroche un tableau accroché derrière le bureau du général: un coffre était caché derrière. Elle sort de son sac à main un appareil de décryptage caché dans un poudrier, et le fixe sur la porte du coffre. 

SYDNEY: (à son oreillette) Ok, Marshall, Je suis prête. 

MARSHALL: Ok…

Marshall essaie de se connecter au poudrier, mais l'ordinateur ne peut capter son signal. 

MARSHALL: Vous savez quoi? Je ne reçois rien, Phoenix. Le signal doit être stoppé par les murs. 

SYDNEY: Tu ne peux pas y remédier? 

MARSHALL: Eh bien oui. Bien sûr que si. 

Marshall se penche sur sa boite à outils et cherche dedans. 

MARSHALL: Ok Phoenix, ça va prendre une seconde. Je dois installer un relais prés du bâtiment pour augmenter le signal.

SYDNEY: Bien reçu. 

MARSHALL: (trouve le relais) Je l'ai.

RACHEL: Je peux le faire. Tu devras être ici quand il sera activé. Ca sera plus rapide comme ça.

Marshall lui donne le relais. 

RACHEL: Merci.

Rachel sort du van pour aller installer le relais. Pendant ce temps Tom et le garde assoient Dixon sur un banc dans un coin tranquille du jardin. 

TOM: Ok. (Au garde) Merci pour votre aide. Ce n’est pas un mauvais gars, on vient juste de lui briser le coeur. Je vais le ramener chez lui. Merci. 


Dixon à l'air d'avoir le coeur brisé, mais garde un oeil sur ce qui se passe dans le jardin. Il voit la fiancée quitter ses amies. 

DIXON: (à son oreillette) Attention Phoenix. La fiancée se dirige vers toi.

SYDNEY: Marshall, combien de temps? 

MARSHALL: Oracle, où en es tu?

Rachel finit d'installer le relais. La lumière verte de l'appareil clignote. 

RACHEL: Le relais est prêt.

MARSHALL: Ok. Une seconde. 

Marshall reçoit le signal du poudrier. 

MARSHALL: Bien. Le signal est excellent. C'est parti. 

Marshall décrypte le code du coffre. Le poudrier entre le code 11205, ce qui ouvre le coffre. Sydney enlève le poudrier et ouvre le coffre. Elle trouve l'appareil et le met dans son sac à main. 

SYDNEY: Je l'ai. Je suis en chemin. 

Rachel retourne au van mais un garde l'arrête. 

GUARD: Stop. Arrêtez vous.

Rachel s'arrête. Le garde s'approche. 

GUARD: Que faites vous ici? 

Rachel sourit mais reste silencieuse, figée. Alors que le garde se rapproche, elle panique et s'enfuit. Le garde court après elle, il crie en Chinois. 

RACHEL: (à son oreillette) Je suis poursuivie! Côté est du bâtiment.

TOM: (à Dixon) Attend Sydney. .

Tom attrape le piquet d'une barrière. Sydney arrive en bas des escaliers et traverse tranquillement le jardin et passe devant Dixon. Rachel court et passe devant les buissons où Tom attend. 

TOM: Baisse toi.

Au moment où le garde dépasse les buissons, Tom l'assomme avec le piquet. Rachel gémit en se relevant. 

TOM: Ca va?

RACHEL: Si tu veux dire apeurée et gênée, alors oui ça va. 

Tom aide Rachel à se relever. 

(INT. D'UN MAGASIN – JOUR)

Sydney est assise dans un rocking-chair et regarde un enfant jouer avec son animal en peluche. Le père de l'enfant apparaît.


LE PERE: (chuchotant) Qu'est-ce que tu fais là? 

Le père lui met un chapeau rouge sur la tête et la soulève, en la serrant contre lui. La marchande interrompt Sydney dans sa rêverie. 

LA MARCHANDE: Tout va bien? 

SYDNEY: Oui, merci. Oh - Je voudrais l'acheter. (Frotte l'accoudoir du rocking-chair) 

LA MARCHANDE: Ok, bien.

La marchande remarque que Sydney est ailleurs et suit son regard. 

LA MARCHANDE: Oh, on voit tant de pères ces temps ci. (Étouffe un rire) Je ne crois pas que mon mari ait jamais acheté autre chose qu'une couche. 

SYDNEY: Ouais. (Elle se lève) Mon père non plus. (Elle rit) 

LA AMRCHANDE: Et votre mari? Il fait son boulot? 

SYDNEY: Il est super. Je voudrais qu'il en fasse plus. 

LA MARCHANDE: J'aime entendre ce genre de choses. Les temps ont changé c'est sûr. 

SYDNEY: (murmure) Oui.

(INT. MAGASIN DE VETEMENT – JOUR)

Sloane entre dans le magasin. Une cloche sonne. 

SLOANE: Bonjour.

COUTURIERE: Bonjour.

SLOANE: Vous avez un de mes costumes. Voici le ticket. 

COUTURIERE: (elle regarde le ticket de Sloane) Oh, oui. Allez attendre derrière, je vais vous l'apporter. 

SLOANE: Merci.

Sloane se dirige vers l'arrière boutique et y trouve Gordon Dean. 

DEAN: Vous auriez du me prévenir avant que votre équipe ne soit sur place, au consulat. 

SLOANE: Il n'y avait aucune raison de compliquer les choses. De toute façon, je pense que vous vouliez que l'APO se charge du vol. 

DEAN: (se lève et se met devant Sloane, l'air menaçant) Vous n'avez rien à penser. Vous savez où se trouve János Vak? 

SLOANE: Les données étaient cryptées. J'aurais une réponse avant la fin de la journée. 

DEAN: Appelez moi quand vous l'aurez.

(INT. APO – JOUR)

Sydney se dirige vers son bureau.

DIXON: (au téléphone) Je n'ai pas le temps d'expliquer. Ouais, elle est là, merci. (Raccroche) 

Dixon se lève et salut Sydney. 

DIXON: Hé.

SYDNEY: Hé.

DIXON: On a trouvé Vak. Il vit reclus sur une plateforme pétrolière au sud de la mer de Chine, il finit son programme. Marshall est en train de repérer l'endroit exact. 

SYDNEY: Bien. On y va comment? 

DIXON: On n’y va pas. On reste en renfort. 

SYDNEY: (surprise) Mon père envoie qui? 

DIXON: Rachel Gibson.

SYDNEY: Rachel? 

Dixon approuve.

SYDNEY: Il l'envoie en mission solo? Pourquoi fait-il cela?

DIXON: Le gouvernement chinois a suspendu toutes les permissions des hommes qui travaillent sur la plateforme. Personne n'y entre ou n'en sort jusqu'à ce que Vak ait fini. La seule exception: toutes les deux semaines Vak autorise une présence féminine. 


Plan suivant: Sydney et Jack discutent le fait de savoir si Rachel doit ou non partir en mission. 

SYDNEY: Tu ne peux pas l'envoyer seule. 

JACK: Rachel est très intelligente. Tu l'as vu toi même. 

SYDNEY: Tu as vu ce qui s'est passé lors de notre dernière mission. Elle s'est enfuie. 

JACK: La mission a été un succès, Sydney. Tu ne veux peut-être pas l'entendre mais ce n'est pas une mission que tu peux faire. Tu le sais autant que moi.

SYDNEY: Elle n'est pas prête. Au moins reporte la mission de quelques semaines. Laisse lui du temps pour s'entraîner. 

JACK: On ne peut pas. Si nous voulons utiliser Vak et son arme comme appâts pour capturer Gordon Dean, on ne peut pas se permettre d'attendre. C'est comme quand tu as été renvoyé au SD-6. 

SYDNEY: C'est tout à fait différent. J'avais Vaughn.

JACK: Et Rachel t'auras.

Sydney à l'air envahi par l'émotion, mais elle se reprend. 

Plan suivant: Marshall va chercher l'équipement technique pour la mission de Rachel. 

MARSHALL: Ok, une fois que vous serez devant Vak, vous devrez l'assommer, hein? Enfin, je veux dire, pas l'assommer au sens propre. C'est plus dans le, hum, voilà. Ok, regardez ici, ça ressemble à du rouge à lèvre normal. 

Marshall ouvre le tube de rouge à lèvre, et montre à Rachel la couleur. 

MARSHALL: C'est une très belle teinte de rouge. Je pense que ça irait bien - enfin - touché le n'importe où sur sa peau, et il sera assommé pendant au moins 2 heures. Quand il se réveillera, il pensera avoir dormi des heures. Vous serez dans un hélicoptère sur le chemin du retour. Oh et aussi...

Marshall sort une brosse à cheveux. Une lame sort du haut de la brosse, ce qui effraie Rachel. 

MARSHALL: J'ai implanté une lame dedans. Juste au cas où. Mais vous n'en aurez sûrement pas... besoin. Je veux dire, je suis sûr que tout se passera... bien. 

Plan suivant: Rachel se prépare pour sa mission dans un vestiaire. Elle sort de son sac à main un pistolet. 


DIXON: Tu es prête?

RACHEL: J'ai été sous le feu ennemi chaque nuit, comme ça je serais prête quand je devrais y aller. Bien sûr, pour ma première mission en solo, je dois y aller sans arme. 


Rachel met son arme dans son vestiaire. 

DIXON: Rachel, Jack ne t’enverrait pas s'il n'avait pas entière confiance en tes capacités à réussir. 

RACHEL: J'apprécie, mais je sais ce que tout le monde pense. Je suis la nouvelle, j'ai paniqué lors de la dernière mission, et tout le monde se demande si je peux y arriver ou non. Et à la vérité - je n'en sais rien. Je suis terrifiée. Mais ne pas essayer me terrifie encore plus. Alors... je vais mettre mes chaussures à talon et ma mini jupe, et je vais essayer. Et demain nous saurons si je peux y arriver ou non.

Dixon approuve de façon rassurante. 


(INT. PARKING GARAGE – JOUR)

Gordon Dean attends dans un parking. Une voiture arrive et s’arrête à proximité de lui. C’est Sloane qui baisse la vitre.


SLOANE: János Vak a été trouvé. (Il tend un papier) Les détails sont là dedans. APO envoie votre ancienne associée, Rachel Gibson. Elle y va seul pour récupérer les croquis des armes.


DEAN: (surpris) Gibson? Seule…?

SLOANE: Dès qu’elle les aura, je ferai un échange. Je vous donnerai le vrai programme.


Sloane baisse la fenêtre et démarre. Peyton sort de la voiture qui était derrière Dean.


PEYTON: Est-ce qu’il vient de dire qu’ils envoient Rachel?


DEAN: Je ne crois pas Sloane. Nous n’allons pas attendre. Je veux que tu récupères toi-même les dessins des armes.


Peyton acquiesce, mais hésite.

DEAN: Y a t il un problème?

PEYTON: Ce serait étrange que je croise le chemin de Rachel. Elle pensait que j’étais sa meilleure amie.


DEAN: Ecoute, si nous avions réussi à la garder de notre côté, nous l’aurions fait. Mais les choses ont dérapé.


PEYTON: Donc… si je la rencontre?


DEAN: Fait lui une courtoisie professionnelle en lui mettant une balle dans la tête.

MER DE CHINE 
[Musique - The Bodyrockers: “I Like the Way”]

Rachel arrive sur la plateforme de pétrole. Elle porte une robe courte et un pull léopard. Un garde armé l’aide à monter à bord.


Flash-back de Sydney aidant Rachel à se préparer pour la mission.


RACHEL: C’est une erreur. Je n’ai jamais rien fait de tel… la perruque et la robe et… que vais-je lui dire ?


SYDNEY: Eh bien, ce n’est pas ce que tu devrais dire. Rappelle-toi, tu joues un personnage. C’est donc ce qu’elle devrait dire. (Réfléchit) Qui était la fille la plus sexy de ton lycée.


RACHEL: Mandy Camarillo.

SYDNEY: (amusé) Tu n’as pas mis bien longtemps pour la trouver celle la.


RACHEL: Cette traînée ma volé mon mec au bal de promo. Elle avait les cheveux rouges et une langue percée.


SYDNEY: (rigole) Ok, donc tu es Mandy Camarillo. Et János Vak est ton mec du bal de promo. Dit ce qu’elle aurait dit. Tu ne seras pas seule Rachel, pas une seule seconde. Je serai en communications avec toi tout le temps – Comme le faisait Vaughn avec moi.


RACHEL: Cela m’aide beaucoup... de t’avoir. Je peux le faire, pas vrai ?


SYDNEY: Absolument.

Retour avec Rachel sur la plateforme. Un garde est derrière elle et l’amène à la porte de Vak. Elle y va hésitante où se trouve un autre garde. Ce dernier tape le code et ouvre la porte. Rachel rentre dans la salle.

RACHEL: (communicateur) Sydney?

SYDNEY: Ok, je suis avec toi Rachel. Respire.

Rachel frappe à la porte.


VAK: Entre. Entre.

Rachel entre dans la pièce. Vak est assis sur le lit. Elle ferme la porte puis sourit nerveusement.

RACHEL: (s’approche de Vak) tu es mignon. Ils ne m’avaient pas dit que tu étais aussi sexy.


Vak reste sur le lit un peu confus.


RACHEL: tu parles anglais, n’est-ce pas? Je crois, ils m’ont dit que tu devais parler Anglais.


VAK: (se lève et s’approche de Rachel comme s’il voulait l’étreindre) Bien entendu, Anglais. J’adore l’anglais.


Rachel lui tend la main.


RACHEL: Ravi de te rencontrer.

Vak trouve qu’elle agit bizarrement, mais lui serre la main.


VAK: (se penche) Je suis János.

RACHEL: Ra- … Man-dy.

Sydney s’aperçoit que Rachel a fait une erreur.


VAK: Ray-Mandy. Quel beau nom.


RACHEL: C’est donc ici que tu vis? (S’approche du bureau de Vak) C’est chouette.


VAK: Encore pour quelques jours. Mes affaires sont presque terminées.

RACHEL: (regards) Tu dois être vraiment seul.


VAK: Eh bien, oui, c’est pourquoi je suis content de te voir. Peut-être que tu seras plus à l’aise ici sur le lit, RayMandy.

RACHEL: Non, ça va, je vais bien.

SYDNEY: Allez, Rachel. Que ferait Mandy?

RACHEL: Tu sais comment faire des daiquiris?

VAK: J’ai du champagne.

RACHEL: Encore mieux. (Soupirs) Idiot.

Rachel fouille dans son sac. Vak ouvre une bouteille de champagne. Elle fait tomber quelque chose sur le sol.


RACHEL: Oh oh.


SYDNEY: Que veux-tu dire par “Oh-oh”?

RACHEL: J’ai fait tomber mon rouge à lèvre.


VAK: Pas de problème. Tes lèvres sont absolument parfaites comme elles sont.

Vak s’approche de Rachel avec un verre de champagne.

SYDNEY: Ne le laisse pas t’embrasser. C’est toi qui dois le dominer.

VAK: Laisse moi te montrer.

Rachel lui envoi tune claque. Vak est choqué et regarde Rachel.


VAK: (faisant le gars coupable) Le bébé a été méchant?


SYDNEY: Oh, cela va être très facile, Rachel.

Rachel sourit. Pendant ce temps à l’extérieur, Peyton arrive en combinaison de plongée et tue un garde. Peyton monte une échelle et avance avec une arme à la main.


Vak a maintenant les bras attachés sur le lit.

VAK: (excité) RayMandy, tu me rends fou!


Rachel finit d’attacher le deuxième bras.


RACHEL: Est-ce que je t’ai dit que tu pouvais parler ?


Rachel marche autour du lit et tord un orteil de Vak.


VAK: (douleur) Yoy!

RACHEL: Tu as été un vilain garçon.


VAK: Je suis désolé.

RACHEL: Mmm. 

Rachel marche à quatre pattes au-dessus de Vak. 

RACHEL: Tu sais quoi? Je vais être honnête avec toi. Cette conversation à la « bébé » me rend folle, donc… Je vais donc passer à la prochaine étape, ok ?


Vak montre ces lèvres, car il attendait un baiser. Rachel en profite pour lui placer un scotch sur la bouche.


RACHEL: Je dois y aller.


Rachel s’approche de l’ordinateur de Vak. Ce dernier comprend qu’il a été roulé et essaye de se débattre. Rachel sort un étui à lunette et met en route un système électronique.

RACHEL: (communicateur) je télécharge maintenant.


SYDNEY: tu t’en sors bien.


Peyton tue un autre garde et s’approche de la sale de Vak.

PEYTON: (pointe un flingue sur le garde de la porte de la chambre de Vak) Le code.

Le garde lève ses mains et tape le code. Peyton le tue et entre dans la pièce. Elle trouve Vak seul sur le lit et son ordinateur en train de fumer. Peyton sort de la salle et fonce à la poursuite de Rachel. Cette dernière s’approche de l’embarcadère.


RACHEL: Phoenix, j’ai les données. J’ai détruis l’original.

SYDNEY: Bien reçu. Bientôt à la maison.


Rachel trouve le garde mort, mais continu à avancer vers l’embarcadère.


RACHEL: Phoenix, j’ai un petit problème. Il y a un soldat mort et le bateau n’est plus là.


SYDNEY: Bien reçu. Je m’occupe de l’extraction d’urgence. Outrigger?

Plan de Dixon et Tom dans un hélicoptère.


DIXON: Nous avons entendu, Phoenix. Nous arrivons. Rendez-vous dans à peu près cinq minutes.


Tom fait décoller l’hélicoptère.


SYDNEY: Tu as entendu, Rachel? Cela va bien se passer. Rend toi à la plateforme d’atterrissage.


RACHEL: Bien reçu. 

Rachel monte vers le haut de la plateforme pétrolière. Arrivée en haut elle se retrouve avec une arme pointée sur elle. C’est Peyton.


PEYTON: Surprise. 

RACHEL: Mon dieu, tu es…

PEYTON: Pas morte?

RACHEL: J’allais dire “démon.” Dites moi que je me trompe.


PEYTON: (baisse son arme) Disons que nous travaillons dans différentes équipe.


RACHEL: Tu le savais depuis le départ. Tu étais avec Dean!

PEYTON: (S’approche de Rachel) Je voulais te dire.


RACHEL: Tu as fait exploser ce building, et tu as tué tous ces gens.


PEYTON: CE n’était pas personnel. Je …  je t’ai toujours apprécié.


RACHEL: C’était un mensonge – tout ce que nous avons fait! (S’éloigne de Peyton)

Peyton lève son arme.

PEYTON: Cela suffit.

RACHEL: Maintenant tu vas me tuer.


PEYTON: C’est ce que désire Dean. Tu lui as rendu la vie dure depuis ton départ. Comme je te l’ai dit, je t’ai toujours aimé. Je ne veux pas te tuer. Donne moi juste de programme informatique de Vak et jet e laisse partir.


SYDNEY: (communicateurs) Rachel, nous pouvons toujours suivre Peyton après qu’elle ait quitté la plateforme. Si tu penses qu’elle va te laisser vivre, donne lui les données. Ta vie est plus importante que cette mission.


PEYTON: Allez, Rachel. J’ai mon arme pointée sur ta tête. Ne me laisse pas te tirer dessus. Donne moi le disque.

RACHEL: …Ok.

Rachel sort sa brosse à cheveux et la tient dans sa main et continu à fouiller dans son sac.


PEYTON: Tu as deux secondes. Un…

Rachel sort un miroir.

RACHEL: Voilà.

Au lieu de tendre la boite à Peyton, Rachel sort le pic de la brosse et le plante dans l’épaule de Peyton. Cette dernière perd son arme. Rachel éloigne l’arme avec son pied.


PEYTON: Espèce de…

Peyton arrive à faire tomber le pic de la main de Rachel et à la repousser.


PEYTON: (rigole) Tu aurais du me donner le disque.

RACHEL: Tu m’aurais tué de toute façon.


PEYTON: Ouais. Mais je me serai sentie mal après cela.


Peyton sort un couteau qui était accroché à son pantalon.


PEYTON: Maintenant on va s’amuser.


Peyton essaye de planter le couteau dans le torse de Rachel. Cette dernière évite les coups mais tombe en arrière. Peyton s’approche mais Rachel arrive à la repousser. Rachel trouve une barre de fer qui lui permet de désarmer Peyton et à lui envoyer un coup dans l’estomac.

RACHEL: Tu t’amuses encore?


Des tirs de gardes retentissent et Rachel attrape Peyton et la projette à terre derrière des tonneaux. Peyton la regarde étonnée.  L’hélicoptère arrive et Dixon tire sur les gardes.

Peyton regarde le sac de Rachel qui est à proximité mais Dixon la menace. Peyton décide de partir sans les plans et se jette dans le vide. Dixon fait signe à Rachel qui ramasse son sac et monte dans l’hélicoptère. Dixon l’aide à monter et ils partent.


(INT. MARINA – JOUR)

Arvin Sloane marche vers Gordon Dean.

DEAN: Vous êtes en retard.

SLOANE: Je vous avais dit de ne blesser personne.


DEAN: Je fais ce que je veux, quand je veux. Alors, où sont les plans?


SLOANE: vous ne me faite pas confiance, et vous avez Presque planté l’opération.


DEAN: Je veux l’arme.


SLOANE: Vous ne l’aurez pas. C’est mon prix pour votre erreur.


DEAN: Mon erreur? Je ne suis pas responsable d’une centaine de millier de morts. Je ne suis pas celui que l’on balance au bout de l’hameçon. Je suis celui qui décide si le petit poisson est rejeté de nouveau dans l'étang, ou s'il est lancé dans les toilettes. Ai-je été bien clair ?

SLOANE: Vous n’aurez pas l’arme de Vak.

DEAN: Comment va votre fille?


SLOANE: Nadia n’a rien à voir avec ça.


DEAN: Oh, et bien si. Je veux une copie du logiciel lasso dès demain matin.

Gordon Dean part. Sloane regarde la marina, seul.

(INT. APO – JOUR)

Sydney regarde Jack qui parle à Rachel dans son bureau. Quand ils ont fini Rachel rejoint Sydney.


RACHEL: Ton père est un peu effrayant.


SYDNEY: Oui, parle-moi en.


RACHEL: Mais il a dit que nous nous en sommes bien sortis.


SYDNEY: Non, tu t’en es bien sorti.


RACHEL: Merci… d’avoir été en contact radio.


SYDNEY: Il n’y a pas de quoi. Je sais comment une voix peut être rassurante. Vaughn me parlait toujours lors des premières missions avec la CIA. Parfois c’est sa voix qui me permettait de continuer.


RACHEL: J’aurai bien aimé le rencontrer.


SYDNEY: (touchée) Jet e vois demain. (Part)

[Musique - Karla Bonoff: "The Water is Wide"]

Rachel regarde autour d’elle et voit Tom Grace. Elle lui renvoie un regard rassurant.


(INT. HOPITAL NAVAL NATIONAL - NUIT)

Sloane arrive devant la chambre de Nadia. Il la regarde à travers la porte vitrée un moment puis entre dans la pièce. Il s’assoit à côté d’elle et lui prend la main.


(INT. APO – NUIT).

Rachel travaille tard. Elle termine des dossiers et regarde une photo de sa famille.

(INT. MAISON DE SYDNEY – NUIT)

Sydney est une sur chaise et elle place un enregistreur à cassette sur son ventre et lance la lecture.


Vaughn: Toi ça va?


Sydney: J’ai quelque problème à ouvrir le cadenas. Mes doigts sont un peu mous.


Vaughn: Ecoute, tu es presque à la maison. Entre à l’intérieur de l’usine et place le mouchard.


Sydney: C’est facile à dire. Il fait moins 20 ici. Toi tu es gentil et au chaud.


Vaughn: Je vais te dire un truc… J’irai parler à Langley. Je m’assurerai que nous pourrons t’envoyer dans un endroit plus chaud la prochaine fois.


Sydney: Il devra y avoir une plage.


Vaughn: (rigole) Absolument. Je vais trouver un vilain garçon qui possède une maison dans une station balnéaire. Et tu ira sous couverture pendant environ un mois. Tu sais quoi? Cela sera tellement dangereux que peut-être nous devrions y aller ensemble.


Sydney: (rigole) Tu ferai cela pour moi?

Vaughn: Hé, nous sommes dans la même galère, ok?
